
10 avril 2005 UN GRAND JOUR  
POUR LES FRÈRES MISSIONNAIRES DES CAMPAGNES 

 
Preuve : le journal Ouest-France qui tire à 800 000 exemplaires en a 
parlé ! La communauté paroissiale d'Athis de l'Orne était en fête ! 
Vincent Davy, enfant du pays, entrait définitivement dans la 
congrégation des Frères missionnaires des campagnes. La veille, une 
soirée avait rassemblé des hommes, des femmes et des jeunes pour 
découvrir le sens de cette journée. Le thème choisi était l'appel. 
L'évêque de Séez, le Père Boulanger fut enchanté par cette soirée. 
Dimanche à 15 heures, la procession entre dans une église pleine à 
craquer. Un chant éclate: «Au coeur de ce monde le souffle de l'Esprit 
fait retentir le cri de la Bonne Nouvelle». Tout le monde y va de bon 
coeur. Les deux évêques, celui de Séez et le nôtre : Frère Léon 
Taverdet, les nombreux prêtres et diacres du diocèse, les frères et 
soeurs des campagnes venus en nombre, dont deux frères africains. La 
famille de Vincent au premier rang. Les Amis en communion, les 
paroissiens forment une foule que nul n'a eu le temps de compter. Une 
belle chorale avec plusieurs musiciens : flûte, violon, orgue va entraîner 
nos chants. 
 
J'ai vu la joie des parents de Vincent et de toute sa famille. J'ai admiré 
l'enthousiasme des enfants qui écrivaient en lettres de toutes les 
couleurs l'Alléluia de la joie de tous. J'ai communié intensément aux 

paroles qui furent dites : d'abord celles de l'évangile des disciples d'Emmaüs qui ponctuaient toute la 
cérémonie. Ensuite les multiples témoignages de personnes qui ont vécu avec Vincent. Frère Xavier, 
accompagnateur des études de Vincent, soulignait sa grande fraternité avec tous. 
 
Après cette intervention, Vincent vint retracer le fil de sa vocation. Beaucoup ont été émus quand il a dit 
combien il avait souffert d'un bégaiement et comment il l'avait vaincu au point de parler au micro 
aujourd'hui sans une hésitation. BRAVO. De l'homélie de Monseigneur je retiens ces trois points : la grâce 
de l'appel, de la confiance et de l'avenir. Et puis il y eut l'engagement à vie de Vincent. 
 
MERCI ! Vincent. Aucune fausse note. Personne ne fut oublié, surtout pas la Vierge Marie qui va marcher 
avec nous sur les chemins de foi où nous tous sommes envoyés. 
 
Frère Guy OLLIVON 
Bernay (Eure) 
 
  

 

 


